
Samedi 25 juin 2022 [de 2 heures à 3 heures du matin]

L’homme baptisé en Ma Divine Volonté 
vit de l’essence même de l’Amour qui régit l’univers.

[LE SEIGNEUR] Ma Divine Volonté est en tout. Respire la vie et tu respire-
ras Ma Divine Volonté. Ma Divine Volonté est amour et l’amour est ins-
crit dans Ma Divine Volonté.
Tout homme est en Ma Divine Volonté. L’homme naît de par Ma Divine
Volonté, il vit de par Ma Divine Volonté, il n’existe que par Ma Divine Vo-
lonté. L’Amour - Moi - régit l’univers dans Ma Divine Volonté, Ma Divine
Volonté est le fondement de l’univers. Tout ce qui vit est en Ma Divine
Volonté. 
Ma Divine Volonté est amour et l’amour régit l’univers de par Ma Divine
Volonté.
En Ma Divine Volonté seule, l’homme devient un vivant, s’il entre dans
Ma Divine Volonté, parce que Ma Divine Volonté est l’unique nourriture
de son âme, sans elle, il végète.

Ma Divine Volonté est amour et l’amour de Ma Divine Volonté embaume
tous les univers. L’homme baptisé en Ma Divine Volonté vit de l’essence
même de l’Amour qui régit l’univers.
Toute pensée d’amour est inscrite dans le poème de la Divine Volonté.

Refuser l’amour, c’est refuser Ma Divine Volonté, c’est entrer dans la né-
gation du «non serviam1» et c’est suivre l’Adversaire.
Le fiat seul est ouverture et mène à vivre dans la Divine Volonté. La Di-
vine Volonté est amour et elle n’est qu’amour. Ainsi la Vie est transmise
à tout ce qui vit dans l’amour.
Le fiat est la fontaine d’Eau vive en l’homme, qui le guide à vivre en Ma
Divine Volonté.

Autant de fois que tu prononces tes «je T’aime», autant de fois tu Me glo-
rifies et tu entres dans la Lumière. Mais si ton âme reste accrochée aux
choses et aux nécessités de la terre, sans avoir en elle le souffle des «je
T’aime» en chaque instant, elle est  comme un vase vide  en l’homme,
comme une eau stagnante et boueuse, comme un marais asséché.
Vivre en Ma Divine Volonté, c’est être sans cesse avec Moi, Me regarder,
M’écouter, M’aimer, guetter sur Mes lèvres Mon souffle de Vie qui aspire
l’homme pour le faire naître à la Vie nouvelle en Ma Divine Volonté. Tout
homme ne vit que par Mon Souffle Divin qui le nourrit de Ma Divine Vo-
lonté. Lorsque l’homme adhère à Ma Divine Volonté alors la Vie entre en
lui et bâtit ses amarres en le Ciel de Mon Cœur. Enfant, c’est par des «je
T’aime» que l’univers respire et trouve le Souffle divin qui fait battre en
lui la chamade de l’amour qui guérit. L’Amour est volonté d’amour qui
brûle d’un feu nouveau la Création toute entière pour l’embraser en Sa
lumière.  La  Lumière  est  Vie  qui  emplit  l’univers,  la  Lumière  chasse
toutes les scories, la Lumière brûle en elle toutes les aspérités. La Lu-
mière une est volonté d’amour qui transmet à l’homme la force de vie, la
Lumière est le Souffle divin qui approche l’homme pour le parfaire en Sa

1) Je ne servirai pas. Cette formule exprime le refus de Lucifer de servir Dieu.



Volonté, l’homme qui la reçoit est aspiré sans le savoir en le Souffle de
Dieu qui est Vie, vie de la Divine Volonté dont le siège est l’Amour Trine
uni en UN qui forme l’union indéfectible des Trois.

Le parchemin de vie est inscrit en le cœur de l’homme. Le cœur et l’âme
sont un lorsqu’ils sont unis en la Divinité. En celui qui s’abandonne, il
n’est pas de combat. La vie donnée qui est celle reçue entre dans l’abon-
dance du don de Dieu-Père Un et Trine. Ma Divine Volonté attend le fiat
de chaque homme afin de le mener à la Lumière éternelle et l’enflammer
de la Divinité.
Tout homme est une flamme vivante du Cœur du Dieu Trine, appelé à
vivre dans la Divine Volonté afin de grandir et de s’épanouir aux dons
du Très-Haut. Celui qui suit Ma Volonté, qui marche dans Ma Volonté,
qui respire Ma Volonté, qui exhale Ma Volonté, celui-là marche avec Moi,
il vit par Moi. Celui qui respire en Moi respire Ma Volonté et fait Ma Vo-
lonté. Il  n’est pas de combat dans l’amour puisque tout est unifié, il
n’est qu’une osmose.

L’homme vivant est l’homme uni à Moi, qui marche dans Mes pas ; c’est
en s’abandonnant à Ma Divine Volonté qu’il devient libre, véritablement
libre de toutes ses attaches. Les liens qui l’enserraient sont dénoués, il
trouve sa vie dans l’accomplissement. L’accomplissement est un éternel
hymne à l’Amour qui l’a créé et l’a fait maître de l’univers, comme Lui,
en lui offrant le don de la louange. Dans l’abandon seul, l’homme trouve
la voie, elle est unique, elle est une, elle est lumière d’amour et appro-
fondissement de l’abandon en la Divine Volonté qui le vêt et l’habille.
Toute l’humanité est appelée à la même voie qui est celle de l’abandon
en la Lumière donnée ; elle seule est Vie qui brille d’un seul et même
éclat dont l’intensité envahit l’univers en un même manteau d’amour
dont l’éclat est lumière incréée et, cependant, visible à l’œil spirituel à
qui il est donné de voir. La pupille de l’âme voit, la pupille de l’œil reçoit
l’impression de la lumière. 
Tu verras ce que le Père voudra que tu voies, tu verras ce que la Trinité
te donnera de voir, en l’âme, en l’esprit, en le cœur. Des dons donnés,
l’homme ne peut qu’être inconscient car il est trop petit pour en perce-
voir l’immensité. Celui qui reçoit est outil, c’est tout.  Il n’a de lumière
que ce qu’il lui est donné de recevoir. Il est instrument tant que la Di-
vine Volonté le demande. La Lumière brûle en l’homme les scories mais
il n’en est pas pour autant purifié. La purification est et reste un travail
de chaque instant. Apprendre à aimer, c’est apprendre à donner, dans le
don de soi l’homme grandit. La source élève, la tempête apaise, le vent
guide et l’ouragan chasse le mauvais. Tu ne verras bien qu’avec les yeux
de l’âme, débarrassée des scories de la pupille.

Il faut à l’homme entrer dans son intériorité la plus profonde pour ap-
procher dans le plus profond de lui-même Celui qui l’habite et le nour-
rit. En passant par l’Ange, l’homme peut approcher. Tu ne verras bien
qu’avec le Souffle de Dieu qui en toi comme en tout homme habite. Lui
seul parfait l’homme pour le mener à la Lumière.
La pupille un jour naîtra à la Lumière d’en-Haut qui vivifie et purifie,
mais la matière est lourde qui porte le poids. Dans l’embrasement seul
du Cœur de Dieu, l’homme peut apercevoir une infime partie de la Lu-



mière incréée. En elle est le devenir de l’homme, par elle il est appelé à
être fondu en elle pour ne faire plus qu’un avec la Divinité.

L’homme et Dieu sont un. Dieu a créé l’homme à Son Image et à Sa Res-
semblance. Mais l’homme a oublié, il a effacé de sa mémoire la Lumière
de la vie, Lumière qui l’habite et le vêt. Revenir à l’essence de la vie, c’est
pratiquer le chemin d’abandon afin de retrouver la voie lactée qui en
tout homme a tracé son chemin.
Aux mille étoiles du Cœur de Dieu tu donneras ta vie.
Sa  Volonté  doit  être  celle  de  chaque  homme,  afin  que  tout  homme
marche dans Sa Volonté et obtienne la vie éternelle en la Lumière di-
vine. En marchant dans la Divine Volonté l’homme marche dans la Lu-
mière, il fait alors œuvre de charité dans l’abandon à la Divine Volonté. 

Avance les yeux fermés, le cœur ouvert au chemin des étoiles. Laisse-toi
guider. Ce qui est donné vient d’en-Haut pour nourrir ce qui est en-bas
et alimenter la rivière asséchée. Ainsi, tout homme boira à la Source
vive,  Souffle du Très-Haut qui  porte en l’homme la semence pour le
nourrir, l’abreuver et le purifier. C’est d’en-Haut que tout homme renaît
et naît à la vie divine qui l’attend pour le combler.

En toute quiétude pose tes bagages et prends le chemin de la vie qui
vient. Elle est divine celle qui approche. La Lumière en l’homme vient
faire sa demeure et le purifier des scories de l’ancien. Tu ne redouteras
plus  ni  les  vipères  ni  les  scorpions parce  que la  Lumière  éloigne et
chasse tout ce qui ne vient pas d’en-Haut.  Tu ne craindras plus,  tu
prendras avec toi le bâton de la vie, bâton de Moïse qui chassa tous les
serpents et terrassa le démon. La marche toujours est celle de la victoire
en la Lumière annoncée et donnée. Sur le chemin, la rivière coule et
l’eau qui est donnée à la fois purifie et désaltère et, pour la multitude,
portera du fruit d’en-Haut. La rivière de l’abondance coule à flots en les
fleuves de la terre. La transformation vient. L’Eau vive, celle qui des-
cend, purifie et envahit les demeures des hommes afin de les nourrir de
la Lumière d’en-Haut. La tâche accomplie, elle seule portera du fruit
dans le silence et l’abandon du petit homme à la Volonté Divine qui des-
cend et l’abrite.
Porte ton cœur en le silence, dans le silence de la nuit. La Lumière veille
la nuit et l’éclaire dans le silence du monde. Tu verras l’aurore et tu vi-
vras d’une ère nouvelle en la nouvelle demeure. 
Celui qui guide guide tes pas dans le silence des nuits et dans le silence
du monde. La rivière fleurira du silence de la nuit. L’homme vivra Dieu
avec lui.
Dors maintenant dans le silence du monde, à l’abri des fossoyeurs et
des menteurs, le cœur en veille, en la veille du Père.

Pais et paix dans l’unité.

[Dans la soirée]

[LE SEIGNEUR]  Viens  vers  Moi,  viens  à  Moi.  Moi  seul  t’attends.  Les
hommes ont leur demeure, Je viens te partager la Mienne et t’offrir Mon
Cœur pour nourrir le tien. À tout homme Je l’offre mais si peu, si peu



viennent s’y abreuver, si peu Me reconnaissent, si peu Me désirent, si
peu si peu M’aiment.

Ce monde orgueilleux a l’insulte à la bouche, le déni dans le cœur. Ils
croient pouvoir vivre sans Moi mais ils ne font que végéter et ils vendent
leur vie, celle qui vient, pour un temps de plaisir. Quelle insouciance,
Mes enfants, quelle ingratitude et quel déni ! Dans quel inconfort vous
vous laissez piéger ! Aurez-vous encore le temps de M’entendre ?
Dans le silence, enfant, écoute le filet d’Eau vive de Ma voix qui descend
en le cœur de ton âme pour y porter le chœur de Mes inquiétudes et de
Mes douleurs. 
Ne savez-vous donc pas encore que la sécheresse vous guette, celle qui
dessèche et rend votre âme si impure qu’elle ne peut être sauvée ? Vous
êtes dans le temps du choix, du dernier choix et l’inconscience, hélas,
est encore votre manteau. Jusqu’à quand, jusqu’à quand vous laisserez-
vous berner ?
Mes  enfants,  que  fait-on  des  coquilles  vides ?  Croyez-vous  que  l’on
puisse en tirer quelque chose de bon ? Non, Mes enfants, on les jette et
les écrase. Que faire de ce qui ne porte pas de fruit ? Revêtez-vous donc
de l’armure du guerrier et partez au combat pour la Gloire du Très-
Haut ! Avancez dans la Lumière, ne savez-vous pas encore qu’il n’en est
qu’une ?  Jusqu’à  quand  allez-vous  végéter,  jusqu’àquand  allez-vous
adhérer aux lois de mort, jusqu’à quand allez-vous choisir la ténèbre ?
Ô non, ne pensez pas que Je sois aveugle, ne pensez pas non plus que
Je couvre tous vos manquements !
Ce que vous semez, vous le récolterez, ce que vous bâtissez sur le sable
s’écroulera. Ce que vous ferez dans le silence des nuits à l’abri des re-
gards vous sera dévoilé et la honte vous couvrira le visage et vous n’au-
rez plus assez de larmes pour irriguer vos yeux qui brûleront du feu du
remords. Vous ne vous réjouirez plus, vos yeux seront délavés par les
larmes et vos cœurs envahis par la peur et le remords, car vous verrez
ce que vous n’avez jamais vu, vous entendrez ce que vous n’avez jamais
voulu entendre, vous mangerez et vous goûterez aux douleurs de l’en-
fantement, vous qui n’avez voulu ni voir ni entendre, vous qui avez in-
sulté, nié, rejeté, injurié le Cœur de votre Dieu. Vous paierez jusqu’au
dernier denier la malfaisance de vos cœurs, l’insanité de vos pensées, la
cruauté de vos actes. Ainsi en sera-t-il de ceux qui M’ont renié, rejeté,
bafoué. La vue de Ma Lumière en tétanisera beaucoup.

Et Je purifierai les cœurs impurs et Je baptiserai les récalcitrants et Je
soufflerai Mon Souffle divin dans la bouche des menteurs pour ôter de
leurs cœurs les fleuves d’immondices. Vous vivrez la douleur de la puri-
fication et qu’elles seront belles Mes cités enfin révélées, Mes cités net-
toyées de l’Impur, Mes cités adonnées aux démons qui viendront adorer
Adonaï !
Qui croyez-vous qui est vainqueur ?

Moi seul suis le Souffle vivant qui en vos cœurs porte la nouvelle du Sa-
lut qui vient. Ô, il ne sera pas sans douleur ce salut mais il portera en
vous le fruit de la Vie et vous serez purifiés. Oui, vous passerez par le
Feu et vous serez lavés et vous naîtrez à la Vie nouvelle. 
La souffrance, enfants, est le chemin de la résurrection.


